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244 12. OBSERVATIONS ZOOLOGIQUES.

(Linn.), suivaient le navire ; nous en prîmes plu-

sieurs au harpon ou à Thameçon , a 1 aide d'un

appât de la forme d'un poisson-volant ; nous réus-

sissions surtout lorsque la vitesse de notre marche

augmentait , car alors notre piège trompait com-

plètement les poissons. Nous fumes fort étonnés

du changement de couleur qu'éprouve le Scomber

pelaniys, hors de Teau , où il nous avait toujours

paru rouge ; cette nuance avait fait place au plus

heau bleu ; il faut peut-être en chercher la cause

dans la réfraction des rayons lumineux, dans l'eau,

sur son corps lisse. Ce qui nous surprit également,

ce fut la promptitude avec laquelle ces ennemis

acharnés des poissons-volans exécutaient des sauts

de deux a trois pieds de hauteur, et, malgré l'ap-

parence peu redoutable de leur râtelier, attra-

paient leur proie encore en l'air; l'instant le plus

critique pour les poissons-volans , et que les Bo-

nites mettaient aussitôt h profit, était celui où

fatigués de leur vol , ils allaient retomber dans

l'eau.

Plusieurs fois parurent
,

près du gouvernail,

des Requins , tous de la même espèce (Squalw;

carcharias, Linn.), qui avalaient avec avidité tout

ce qu'on jetait de bord
;
plusieurs cependant ne

voulaient pas mordre h l'hameçon, peut-être

qu'une certaine expérience les avertissait du
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